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«Chaque génération  
d’enfants offre à l’humanité  

la possibilité de reconstruire  
le monde après sa ruine.»



Avant de commencer à lire mon histoire, 
j’aimerais que tu allumes une bougie.



Regarde-la bien ... et laisse moi te raconter à quel point 
une petite lumière peut briller dans l’obscurité du monde.



Je suis née le 25 août 1876 au Royaume-Uni, dans une belle 
maison de campagne. Cinq ans plus tard, le 3 mars 1881, naissait 
ma sœur Dorothy, ma camarade et ma complice pour toute la vie.



Mes parents, Arthur et Eglantyne Louisa, étaient toujours 
prêts à aider les autres. Ma mère avait crée un cercle de conseils 
aux ménagères pour les tâches du foyer, et mon père, homme 

de loi, participait toujours avec intérêt aux affaires municipales.



Nous étions six frères et sœurs. J’adorais monter à cheval, nager, 
faire des promenades en barque et lire. Sans aucun doute, 

j’ai eu une enfance très heureuse et privilégiée.



À 19 ans, j’ai eu la chance d’intégrer l’Université d’Oxford, 
où j’ai étudié l’Histoire. Cependant, quelque chose me 

disait que je devais suivre le sillon tracé depuis toute petite, 
et j’ai décidé de devenir institutrice.



Quelle décision! Le métier d’institutrice se révéla très frustrant.  
Je faisais beaucoup d’efforts, mais cela ne suffisait pas à améliorer  
la vie de mes élèves, lesquels étaient très pauvres pour la plupart.  

Je voulais faire quelque chose de plus. Comment changer la vie des  
personnes défavorisées?



Je décidais alors de devenir membre d’une organisation caritative  
dans la ville de Cambridge. J’écrivis un livre sur la pauvreté dans  

cette ville, et je concluais, entre autres choses, qu’il était important  
que les enfants aillent à l’école, au moins jusqu’à quatorze ans.





C’est alors qu’éclata la Guerre des Balkans.

En 1913 je partais à la guerre pour prêter assistance aux milliers  
de réfugiés blessés et souffrants qui attendaient dans de longues  

files d’attente un bol de soupe. Je fus impressionnée par les visages 
tristes de ces enfants qui ne jouaient plus, ne souriaient plus, et  

qui ne faisaient que pleurer en pensant à leurs maisons détruites. 

Puis je dus retourner à ma paisible vie londonienne, mais avec  
ces visages gravés dans ma mémoire. Je ne restais pas les bras croisés.



Je lançais une campagne pour recueillir des fonds pour aider  
les victimes de guerre. Cela ne fonctionna pas comme je l’avais  

espéré et je le vécus très mal.

Ma sœur Dorothy partageait la même tristesse que moi et la même  
préoccupation pour les enfants. Elle voulait également  

contribuer à changer cette situation.



Quand la première guerre mondiale éclata en 1914, les choses  
empirèrent. L’horizon s’obscurcissait encore davantage. Que pouvait 

faire une si petite personne face à une si grande tragédie ?





Ma sœur Dorothy était convaincue que le premier pas vers  
le changement consistait à ce que les gens soient bien informés  
de la réalité de la situation, en dépassant le cadre des journaux  
nationaux. C’est pourquoi elle s’occupa de faire venir à Londres  
environ une centaine de journaux du monde entier, aux points  

de vue différents. Je l’aidais à traduire ceux qui étaient en français  
et en italien.





Dorothy inaugura son propre journal et écrivit également 
pour la revue « Cambridge Magazine » des articles qui connurent 
un grand succès. Nous étions toutes les deux très bien informées 

des atrocités que subissaient les victimes, surtout les enfants.  
Nous voulions que les lecteurs voient la réalité afin qu’ils se 

rendent compte de l’importance qu’il y avait à les aider.





La première guerre mondiale cessa le 11 novembre 1918. Elle  
dura quatre ans, trois mois et quatorze jours avec pour bilan :

Dix millions de morts.
Dix millions de personnes déplacées qui cherchèrent un asile  
principalement en Russie, en Serbie, en France, en Belgique,  

en Allemagne et en Arménie.
Six millions d’enfants orphelins.

Les chiffres étaient insupportables, 
il fallait lutter contre cette tragédie! 

Les jours qui suivirent, je distribuais des tracts dans les rues de  
Londres avec des photos réelles de petits garçons et de petites filles  

autrichiennes, et cela me valut d’être placée en détention.



Je dus expliquer au juge que les tout-petits étaient vraiment dans  
cet état de faiblesse et de maladie et que pour cette raison notre  

aide s’avérait nécessaire. Je fus si convaincante qu’il fit un don d’argent  
pour les enfants et me laissa sortir libre.



Ma sœur put réunir un groupe de gens concerné par la cause de ces 
enfants à qui il fallait venir en aide, surtout dans les pays les plus  

touchés. Et c’est ainsi que nous avons créé Save The Children Fund.





Le 19 mai 1919 Dorothy et moi-même allions à l’ « Albert Hall »  
expliquer à un public venu nombreux l’importance d’aider 

les enfants victimes de la guerre. 
Beaucoup pensèrent que notre action était une trahison, 

car nous prétendions prêter assistance aux enfants de  
pays ennemis. Tout cela se déroula dans un climat très tendu ...  

Je peux même vous dire que des gens étaient venus avec des pommes 
pourries qu’ils espéraient me lancer à la figure au moment opportun. 





Pourtant, mes derniers mots achevèrent de les convaincre: 
«Toutes les guerres sont des guerres contre les enfants.» 

Ce jour là nous avons pu réunir la somme de dix mille livres!  
Une somme d’argent conséquente avec laquelle nous avons pu  

acheter de la nourriture à distribuer aux enfants d’Autriche et de  
Berlin, la capitale allemande.

Nous ouvrîmes nos premiers bureaux en Ecosse et l’argent parvenait 
à destination. Save the Children commençait à être un nom connu.  
Mais je sentais qu’il fallait poursuivre l’effort pour que notre mouve- 

ment prenne une dimension planétaire.



À cette fin, je suis allée à Genève, en Suisse, pour créer en  
janvier 1920 l’Union Internationale Save The Children. 

Il ne s’agissait plus d’aider uniquement les enfants victimes 
de la guerre, mais tous ceux qui en avaient besoin.



En 1921 un autre fléau frappa l’humanité. Une grande famine  
dans la région de la Volga, en Russie. Nous pûmes aider à sauver  
des milliers de vies mais je continuais de penser que notre effort  

devait s’amplifier.



Par une après-midi de 1922, je gravis le Mont Salève à Genève,  
et je jetais les bases, très inspirée, d’un texte qui en 1923 fut connu  

sous le nom de Déclaration des Droits des Enfants.



Un an plus tard, cette Déclaration fut approuvée par la  
Cinquième Commission de l’Assemblée Générale des Nations Unies.  

Un évènement de la plus haute importance.



«Il est de notre devoir de défendre les droits des enfants et  
d’œuvrer à leur reconnaissance universelle.»







Nous avons travaillé pour Save the Children 
avec beaucoup d’intensité. En 1925  
furent créés des camps de réfugiés 

en Bulgarie et en Albanie. 

En Hongrie nous avons permis l’accès 
à une formation professionnelle 

pour les jeunes: et ce qui au départ n’était 
qu’une petite flamme s’est transformé 

en un brasier d’espérance ... un feu 
qui ne parvenait pas toutefois 

à toucher les autres continents.

Les enfants d’Afrique et d’Asie demeuraient 
bien moins favorisés que ceux d’Europe. 

Je dus réfléchir alors à un moyen de 
développer des moyens d’action 

pour les toucher.





«Comme il ne fait aucun doute 
que le nombre d’enfant en souffrance 

est plus important en Afrique et en Asie 
qu’en Europe, il est temps pour nous 

de démontrer la sincérité de la  
dimension universelle de notre 
organisation, en travaillant sur 

ces continents dès que nous aurons 
recueillis les fonds nécessaires à la  

mise en place d’un projet.»



Mais il fallait plus qu’une vie pour le mener à bien.  
Le 17 décembre 1928 je goûtais au repos éternel dans un  

cimetière de Genève.



Ma sœur Dorothy resta corps et âme engagée dans  
l’humanitaire jusqu’à sa mort en 1963.



Cependant, en 1959, le fruit de mon travail fut reconnu par  
l’ONU comme source d’inspiration pour la Déclaration des Droits  
de l’Enfant qui déboucha sur la Convention des Droits de l’Enfant  

le 20 novembre 1989, toujours en vigueur actuellement. 



De nos jours, Save the Children est présent dans 120 pays sur  
les cinq continents et a pu aider des millions d’enfants.



On dit que nous sommes peu de chose confrontés aux ténèbres  
qui enveloppent l’humanité.

Mais en réalité nous sommes lumière, et même si elle faiblit ...
si nous nous unissons, son éclat peut devenir étincelant



Maintenant, regarde à nouveau la bougie.
Et promets-moi d’en prendre soin, pour qu’elle ne s’éteigne pas ... car 

c’est elle, la flamme blanche qui illumine le monde



Tu pourras raconter cette histoire à celui qui ne te croit pas.



«Pour triompher dans la vie, tu dois offrir ta vie.» 

– Eglantyne Jebb – 



Convention relative aux droits de l’enfant: traité signé à l’ONU le 20 
novembre 1989, garantissant aux enfants les mêmes droits qu’aux adultes 
et soulignant les droits qui découlent de leur statut particulier d’êtres hu-
mains qui, n’ayant pas encore atteint leur plein développement physique 
et mental, nécessitent une protection spéciale.

Déclaration des droits de l’enfant: Document approuvé par l’Organisa-
tion des Nations Unies en 1959, dans le but de protéger les droits des 
enfants.

Guerre: Conflit armé entre deux ou plusieurs nations ou parties.

La guerre des Balkans: un conflit armé qui eut lieu en 1912-1913 entre 
la Ligue des Balkans (composée de la Bulgarie, de la Grèce, du Monténé-
gro et de la Serbie) et l’Empire ottoman.

Première Guerre mondiale: Également connue sous le nom de Grande 
Guerre. Elle débuta le 28 juillet 1914 et se termina le 11 novembre 1918. 
32 pays étaient impliqués, sur deux fronts opposés: les Alliés et les puis-
sances centrales.

ONU: Organisation des Nations Unies. Association gouvernementale 
mondiale qui facilite la coopération sur des questions telles que le droit 
international, la paix et la sécurité internationale, le développement éco-
nomique et social, les affaires humanitaires et les droits humains. Elle a 
été fondée le 24 octobre 1945.a
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